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Enfin, un grand gaillaro aà barbe noire, qui, dra-
pé dans ses haillons, occupait le rocking-chair (chaise
à bascule) du maître du logis, imposa silence aux
autres sur lesquels il semblait avoir une sorte
d'autorité. Tout en roulant son papelito, il dit à
Fernandez :

« Une excellente capture, par saint Jacques de
Galice ! Mais laquelle de ces deux senoritas est la
fille de l'arpenteur ?

-Demandez à Burley, Guzman, répondit Fer-
nandez ; quant à moi, je les vois l'une et l'autre
pour la première fois.

Bnrley désigna miss Owens.
-Ainsi donc, reprit Guzman en regardant fixe-

ment la pauvre Clara, l'autre est la fille de Brissot ?Il suffi ; tant qu'elle restera en notre compagnie,
je me chargerai de veiller sur elle. J'ai un ancien
compte à régler avec son père depuis qu'il a tuénotre brave Alvarès qui avait si bien mené l'affiaire
du tonneau de poudre. Pauvre Alvarès ! il méri-tait mieux que cela !

-Je vous ai dit déjà, Guzman, répliqua Fernan-
dez, que ce n'était pas Brissotqui avait tué Alvarès,
mais l'autre Français, Martigny, celui que vousappelez l'homme au diamant ; et quant à moi, jetrouve que Martigny a bien fait ; peu m'importe
qui m'entende ! N'était-ce pas une infamie de ten-ter un pareil coup quand j'étais dans le store, moivotre ami, sans me prévenir du danger. sans medonner les moyens de me mettre en sûreté ?

-Bah ! vous ne pouviez pas vous décider alorsà être franchement-des nôtres, dit Guzman d'unton railleur, et l'aventure du pauvre Alvarès a eudu moins cet avantage qu'en voyant de quoi nousétions capables, vous avez pris le parti de venir ànous sans réserve... Par malheur, tout a manqué,tout a tourné mal, et cette vengeance, ces grandesrichesses sur lesquelles nous étions en droit decompter... Enfin, ajouta-t-il en allumant sa ciga-rette et en se balançant nonchalamment dans sachaise à bascule, voilà que la chance parait nousrevenir un peu, et je donnerai un beau cierge àNotre-Dame-d'Atocha, quand je me retrouverai enpays chrétien, pour la remercier de nous avoirenvoyé si à propos ces senoritas !
On voit en quelles mains Rachel et Clara étaienttombées. Les envahisseurs de Walker-station fai-saient partie en effet des mineurs révoltés quivenaient d'être battus à B***, après s'être renduscoupables des plus horribles excès, et ce groupe secomposait particulièrement des ennemis acharnésde Brissot et de Martigny. Obligés de fuir devantles forces supérieures que l'autorité était parvenueà réunir aux placers, ils s'étaient arrêtés sur lalimite du Maaly-Scrub, prêts à se jeter dans le de-sert s'ils se voyaient trop chaudement poursuivis.

En approchant de la station, ils avaient rencontréJohn qui attendait ses maîtresses au bord du ruis-seau, et avaient appris de lui la présence des deux~jeunes filles dans le voisinage. Aussitôt ils avaientconçu le projet de s'emparer.d'elles et nous avonsvu comment ils y étaient parvenus; fnous saurons
plus tard quel parti ils comptaient tirer de cette
capture.

Heureusement, les prisonnières ne pouvaientsoupçonner au milieu de quels scélérats elles setrouvaient. Les haillons et les mines rébarbativesde ces gens ne leur inspiraient pas trop d'effroi, lanégligence dans la mise et la grossièreté 'desmanières étant chose commune dans le pays. Aussila première impression passée, commencèren t-ellesà reprendre leurs esprits, et Rachel, promenant au-tour d'elle un regard ferge, demanda fièrement enanglais

-Puis-je savoir, messieurs, pourquoi l'on nous a
conduites ici contre notre volonté ? Nous sommes
des sujettes de la reine, et sans doute des gentlemen,tels que vous paraissez être, n'oseraient manquer
d'égard pour nous.

Ce petit discurs où miss Owens rappelait la su-
prématie féminine si fort respectée dans les colo-
ies anglaises et américaines, ne manquait pasd'habileté. Cependant, soit qu'il n'eût pas été
compris, soit qu'on ne se souciât pas d'y répondre
autrement, il fut accueilli par des ricanements mo-
queurs.

Rachel ne se déconcerta pas, et reprit avec ani-
mation :

-Puis-je au moins savoir, messieurs, ce qu'est
devenu John, mon domestique noir, et si vous avez
l'intention de retenir la voiture et le cheval quidoivent nous ramener à Dorling ?

-Votre domestique ? répondit Guzman en mau-
vais anglais et sans cesser de se balancer dans le
rocking-chair, il est là sous ce banc ; amenez-le si
vous pouvez !

Et il désignait une masse noire que l'on semblait
avoir poussée dédaigneusement du pied dans un
coin de la salle. Rachel se pencha vers John, car
c'était lui; mais il était immobile et ne répondit
pas à l'appel réitéré de sa maîtresse. Elle se redres
sa toute pâle.

-Il est mort! dit-elle.
Clara poussa un cri; cette terreur ne fit que re-

doubler l'hilarité des assistants.
-Oui, oui, il est mort, reprit Burley avec ironie;

autant du moins que l'on peut l'être après avoir bu
une bonne demi-pinte de whiskey... car il a bien
fallu cela pour mettre ce moricaud à la raison.

Miss Owens examina John de nouveau et recon-
nut qu'en effet il était seulement ivre, mais de cette
ivresse complète qui cause l'anéantissement mo-
mentané d'une créature humaine. Le dégoût l'o-
bligea de s éloigner aussitot.

-Qui l'a fait boire ainsi ? demanda-t-elle avec
indignation; John est un honnête serviteur ; iln'eût jamais volontairement commis de pareils
excès, quand il savait combien ses services nous
étaient nécessaires.

-Bah! reprit Burley avec nonchalance, ces noirs
ne savent pas se modérer quand ils ont à boire à
discrétion.

-Mais alors, dit Clara naïvement, comment re-
tournerons-nous a Dorling?

-Vous resterez avec nous, mes jolies senoritas
répliqua Guzman ; nous sommes très-aimables avec
les dames.

-Et miss Brissot, ajouta Fernandez en anglaisd un ton doucereux, se trouvera d'autant mieux en
notre compagnie que nous sommes tous d'ancien-
nes connaissances de son père.

Un éclat de rire général accueillit encore cette
saillie dont Clara ne pouvait juger la portée; aussi
la pauvre enfant prit-elle à la lettre l'affirnation
ironique de l'hidalgo dégénéré.

-Monsieur Fernandez, dit-elle d'un ton sup-
pliant, si vous êtes, comme je le suppose, un ancien
employé de notre store aux mines de B***, j'invoquevotre protection, pour mon amie et pour moi. Mon
père a été bien malheureux ces derniers temps, etil ne saurait vous avoir offensé. L'eût-il fait, vousne voudriez pas certainement vous en venger sur
de pauvres filles innocentes que le hasard a mises
en votre pouvoir.

Cette touchante prière ne pouvait émouvoir les
hommes corrompus et coupables qui l'écoutaient;•
cependant ils n'osèrent plus rire, et Fernandez lui-
i même manifesta quelque embarras, comme si un


